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             HISTOIRE  DU  FORT  DE  GENAS 

Je dédie ces quelques pages à M. Joël Beaumord qui fut maire-adjoint, et qui nous a quitté en 

1997. Ce fut une perte pour sa famille, mais aussi pour l’histoire de Genas, à laquelle il 

consacra beaucoup de son temps. D’ailleurs sous sa plume, paraissait en 1998  dans un 

Bulletin Municipal, un article post mortem sur le Fort de Genas. (voir ANNEXES I à III) 

                                                                  *********** 

          Avant d’arriver, à petits pas, jusqu’au Fort de Genas, rappelons que jusqu’en 1854, 19 

ouvrages  dont 10 forts  existaient autour et dans Lyon. Mais ils étaient proches ou dans la 

ville. Car à cette époque il fallait se défendre aussi bien   des envahisseurs venant  de 

l’extérieur, que des agitateurs de l’intérieur, comme en 1793 et en 1834.  

De 1877 à 1880 il fut décidé de créer une première ligne de forts plus éloignés, dont celui de 

Bron bien restauré, et que l’on peut visiter aussi bien en réalité, que dans ce site: 

Ctrl + clic GAUCHE                     http://www.fort-de-bron.org/ 

Il fait partie du système défensif imaginé de Séré de Rivières (1815 – 1895) et qui porte 

maintenant son nom. De simple colonel il devint Directeur du Génie en 1874. Jusqu’en 1880 

il fit construire pas moins de 166 forts, 43 ouvrages 

secondaires, et plus de 250 batteries. 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Syst%C3%A8me_S%C3%A

9r%C3%A9_de_Rivi%C3%A8res  Ctrl + clic Gauche 

Ces forts étaient espacés de telle sorte de se protéger 

mutuellement, et d’obliger l’ennemi de passer dans les 

trouées. De plus ils étaient de forme  polygonale et 

abrités derrière des caponnières , et construits  en 

pierres de taille, plus tard renforcés par du béton armé 

, suite à la découverte de la mélinite et du canon à 

tube rayé. Le fort de Genas fait partie de la seconde 

ligne de défense à laquelle appartiennent  les forts  de 

Saint- Priest, Meyzieu, Décines construits entre 1889 et 1893. 

Il se trouvait en face du complexe sportif Marcel Gonzales.  Mais toutes les entrées ont été 

obturées et un grillage entoure les 8 hectares du site, en attendant les travaux de déminage,  

sa réhabilitation en aires de jeux, et en espaces de promenade. (Genas Mag 05.06. 2010) 

Heureusement que Julie et Cédric, deux passionnés de forts, y sont passés en 2008. Ils nous 

font profiter de leurs photos et de leur site. 

   Ctrl+Clic GAUCHE    http://www.fortiffsere.fr/lyon/index_fichiers/Page1663.htm 

http://www.fort-de-bron.org/
http://fr.wikipedia.org/wiki/Syst%C3%A8me_S%C3%A9r%C3%A9_de_Rivi%C3%A8res
http://fr.wikipedia.org/wiki/Syst%C3%A8me_S%C3%A9r%C3%A9_de_Rivi%C3%A8res
http://www.fortiffsere.fr/lyon/index_fichiers/Page1663.htm
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Pour mieux les connaitre, allez aussi à « Qui sommes-nous ? »    Ils sont touchants à voir et à 

lire. Pour voir les 2 pages de photos cliquer sur le plan du site. 

Si j’ai écrit  au passé, c’est 

qu’il fut dynamité en 

1944  par les Allemands, 

au moment de leur 

débâcle.  Ils y avaient 

entreposé des tonnes de 

munitions, car ils les 

savaient à l’abri des 

bombardements. 

Il fut construit entre 1887 

et 1889, et il pouvait 

abriter 378 hommes, stocker 87 tonnes de poudre. Trois citernes étaient approvisionnées en 

eau par un puits. Vingt-six pièces d’artillerie de calibres  divers y étaient installées. 

Entre 1890 et 1914 il fut renforcé 

par du béton, et l’éclairage 

installé. 

Si des latrines intérieures 

pouvaient être utilisées en temps 

de guerre, en temps de paix des 

édicules extérieurs étaient vidés 

par les agriculteurs de l’époque 

pour fumer leurs cultures. Une 

ligne télégraphique avait été 

installée pour communiquer avec 

le poste de commandement 

central. 

                                                                                             Entrée du fort en 1914 
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Si vous retournez  au plan de la page 1 vous remarquerez des petits rectangles verts entre les 

forts de Genas et de Meyzieu. C’était un projet datant d’environ 1893, mais qui ne s’est 

jamais concrétisé. Vous aurez plus d’explications ci-dessous et extrait d’un site tout aussi 

remarquable, réalisé par un quatuor de passionnés de forts. 

 Ctrl + clic GAUCHE                  http://www.fortiff.be/iff/index.php?page=default 

                     

                                                                                                    Jean-Pierre Goirand  –  février 2011  

 

  

http://www.fortiff.be/iff/index.php?page=default
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Un grand merci à M. Gilbert Geneste pour ces photos, où il est en compagnie de sa sœur. La 

maison de leurs parents se trouvait à 500 mètres au nord-ouest du fort. 
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